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que nous avons célébré la Libération
Diipanche dernier, Nevers a ccnfipémcré le 5e anniver­

saire de sa Libération. Hormis les officiels et les repré­
sentants des associations, Patriotes, Résistants, Maqui­
sards brillaient par l’absence.

D’aucuns de s’en étonner, à la suite d’appels enflammés 
(où perçait peut-être un peut trop le bout de l’oreille parti­
sane). . . Point n’est besoin de donner de mots d’ordre 
quand on parle le langage sincère de la Résistance...

Dans notre édition spéciale du 3 septembre

lliiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiigiiiiiiin

Lundi, à Bonn. M. Theodor Heuss a 
été élu Président de la République alle­
mande...

Sauf qu’il ne s’agit cette fois-ci que 
de l’Allemagne de l’Ouest, à 80 ans 
d’intervalle Je scénario est le même... 
Vaincus, les allemands font semblant 
de se ranger sous la bannière de la Ré­
publique, élisent un démocrate capable
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiHin

Le préhle peut plie a
esprits superficiels
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La
“ RÉPUBLiaUE ”

d’inspirer confiance a leurs vainqueurs, 
et... mais n’anticipons pas !

L’avenir seul pourra nous dire si le 
scénario se renouvellera complètement 
et si le « nouvel Ebert » sera remplacé 
par un quelconque Hindemburg prépa­
rant le lit d’un autre Hitler.

C. Legrand

TERRE DE LIBERTÉ

LA SUISSE 
REVIENT A LA PLEINE DÉMOCRATIE

Ils n’étaient pas sur la place publique, mais c’est de 
toutes les fibres de leur être qu’ils ont célébré — ET BIEN 
CELEBRE — la Libération !... Ils n’étaient pas aux pla­
ques des victimes, mais c’est au plus profond du cœur 
qu’ils ont fait revivre les traits des camarades disparus I

Evocation intiipe, dira.t-on ?... Oui !... et qui avait l’a­
vantage de n® pas risquer d’être souillée par la présence, 
toujours possible, d’un ex-collaborateur.

« Nevers-Dimanche »

Chacun sait que Gribouille était 
un personnage « subtile » qui, pour 
ne pas se mouiller, se jetait à l’eau. 
...Or, il semble bien que ce soit la

L’antagonisme des deux & Papes » 
du Communisme occupe un pre­
mier plan dans le domaine des pré­
occupations internationales. Cna- 
cun d’eux a ses disciples et ses sup­
porters. .. chacun d’eux a ses fidè­
les dont la foi touchante confine à 
l’extase... et pourtant la « reli­
gion » est la même, puisque issue 
de la même doctrine et basée sur 
les mêmes principes : matérialisme 
et autoritarisme.

Et cette lutte entre Titisme et 
Stalinisme ressemble étrangement 
aux guerres de religion du Moyen- 
Age où catholiques et protestants, 
pourtant tous chrétiens, se faisaient 
une lutte sans merci.

Aussi cela nous amuse-t-il beau­
coup de voir les démocraties anglo- 
saxonnes jouer la carte Tito contre 
la carte Staline... comme si il pou­
vait y avoir un avantage, pour no­
tre civilisation, à ce que Belgrade 
communiste l’emporte sur Moscou 
soviétique !

Il est vrai que ce jeu n’est pas 
nouveau, et ce n’est pas la premiè­
re rois que, pour des subtilités po­
litiques momentanées, les Démo­
craties forgent les armes qui plus 
tard se retournent contre elles !

Ne nous y trompons pas, la lutte 
Tito-Staline ne marque pas une 
évolution de la politique yougosla- 
.......... iinmiiiii».......... ni...... n.........

CETTF HOIIIIELLEItEST
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ve mais un conflit personnel entre 
deux dictateurs de même obédience 
dont l’un veut garder la supréma­
tie sur ceux qu’il a réduits en escla­
vage, et l’autre voudrait bien s’af­
franchir de c°tte suprématie pour 
l’exercer lui-même.
IIIIIIIIIIISJIIIIIIIlllIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIIHIIIIIIlIllllllllljlIllllllllllllllljlIllllllllljlllHIIIIII

Renseiunemouis unies

En résumé, le différent Tito-Sta­
line se réduit à un drame de famil­
le où, selon le vieil adage, « entre 
l’arbre et l’écorce... il vaut mieux 
ne pas mettre le doigt ! ».

Antoine Despierres

Les jeunes gens des classes 50 
et 51, désirant servir dans les trou­
pes aéroportées, sont invités à sui­
vre le stage d’entrainement qui 
commencera en octobre à la Ca­
serne Pittié à Nevers.

★ La revalorisation des pensions 
de la Sécurité Sociale est effective 
depuis le 1er avril. Cette revalori­
sation s’obtient en multipliant la 
pension actuelle par le coefficient 
1,15.

★ Une Exposition internationa­
le de l’Habitat Rural a lieu à Lyon, 
au Grand-Palais, du 24 septembre 
au 9 octobre.

★ A Nevers, la rue Thiers est 
en sens interdit en venant de la

Place Carnot. Attention aux 
traventions.

★ Un examen pour leC.A.P. de 
préparateur en pharmacie aura lieu 
à Dijon les 3 et 4 octobre.
ABONNEZ-VOUS !
FAITES-NOUS des ABONNÉS

UN TITRE QUI RAPPORTE
LE BON 

d’Electricité 
à revenu variable

Le revenu de votre bon s’accroît aus­
si vite que la production que vous con­
tribuez à augmenter en souscrivant.

Le revenu de votre bon bénéficie, de 
plus, d’une majoration de 1O o|o sl 
vous remettez votre couponen paiement 
de vos quittances de gaz ou d’électricité 

L’encaisseur passe à domicile. Donc, 
pas de frais de déplacements.

Vous n’avez aucune formalité à rem­
plir, aucun frais à payer. Votre titre est 
anonyme.

con-

même politique que l’on ait fait à 
Strasbourg, où les potentats de 12 
pays — qui ne représentaient pas 
leurs peuples, puisque les élec­
teurs n’ont pas été consultés sur 
cette question - ces potentats, di­
sons-nous, se sont qfforcés de fon­
dre nos Patries en une seule : l’Eu­
rope !

Le prétexte peut plaire aux es­
prits superficiels : supprimer les 
guerres entre les peuples... mais 
c’est justement là où la politique 
de Gribouille intervient : le jour 
où ces 12 puissances seront fon­
dues en une seule, deux ou trois 
blocs se partageant le monde, la 
guerre étant transférée de l’éche­
lon national à l’échelon intercon­
tinental — avec tout ce que cela 
comportede puissanceetdemoyens 
mis en œuvre — elle sera apocalyp­
tique.

Que nos lecteurs n’aillent pas 
croire que nous sommes adversai­
res de toute coopération interna­
tionale ; nous avons, ici même, 
défendu l’œuvre de Briand et sou­
haité, à maintes reprises, qu’elle 
fut appuyée sur une police univer­
selle capable de la faire respecter, 
...mais il y a loin d’une <r Société 
des Nations », efficace, au ravale­
ment des peuples au rang de pro­
vinces d’un Etat-bœuf.

En ce qui concerne notre pays, 
nous sommes persuadés que nos 
compatriotes en leur immense ma­
jorité, repoussant la politique de 
Gribouille, ne veulent être ni ci­
toyens d’Europe, ni citoyens du 
monde, mais uniquement citoyens 
Français... vivant dans la Paix et 
la Liberté !

Il est une nouvelle sur laquelle 
l’attention de l’opinion française 
n’a peut-être pas été assez attirée : 
c’est le vote émis par le peuple 
suisse en faveur du « retour à la 
démocratie directe », c’est-à-dire 
l’annulation de l’état d'exception, 
en matière gouvernementale, dû 
au temps de guerre.

A l’heure, où dans les démocra­
ties occidentales— sous prétexte 
de combattre le totalitarisme mos- 
coutaire — on maintient en vi­
gueur une foule de règlements du 
temps de guerre, qui sont autant 
d’entraves à la liberté des citoyens, 
le vote souverain des électeurs hel­
vétiques est un flambeau qui s’al­
lume dans l’obscurantisme où est 
plongée notre vieille Europe.

Il est symptomatique de consta-
lliiiiiiiiiiiilillllillllllillllillllliiiiiiiiiiililiiliilllliiiiilililillliliillilligiililililiiiliiiiliiii

ter que ce sont justement les par­
tis suisses, d’essence fondamenta­
lement syndicaliste, qui ont fait la 
campagne la plus acharnée contre 
l’adoption de l’initiative de « re­
tour à la pleine démocratie»... 
Leur défaite ne manquera pas, tôt 
ou tard, d’avoir des conséquences 
heureuses chez nous et ailleurs.
Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

01 ! ma pauvre lêle !

Remercions donc la Suisse d’être 
la première à s’engager sur la vé­
ritable route de la liberté, route 
que les autres peuples devront bien 
suivre s’ils ne veulent tomber ni 
dans la dictature fasciste, ni dans 
la dictature communiste.

Robert-Hilaire

Si elle n’a pas éclaté sous le choc de ' 
la réponse teutonne à l’autorisation des 
occidentaux, permettant à la presse al­
lemande de reparaître librement, c’est 
qu’elle est encore bien fixée sur mes 
épaules, car le coup fut appliqué

ï Actualité Régionale î
EN QUELQUES 

LIGNES
★ Le prix du beurre vendu à la 

ferme, ou sur les marchés, direc­
tement aux consommateurs est fixé 
à 420 francs le kilo.

★ De nouvelles restrictions d’é­
lectricité vont être appliquées. Ce­
la nous promet de beaux jours 
pour cet hiver.

-g- Le premier mardi de chaque 
mois, reprise de la foire aux vo­
lailles à Moulins-Engilbert.

Parents, la rentrée scolaire 
approche... n’oubliez pas de faire 
inscrire vos enfants à l’école de 
votre choix.

★ Les élèves qui ont obtenu la 
moyenne de 7 sur 20 à l’examen 
d’admission en 6' des lycées et col­
lèges, pourront se représenter à la 
session du 1er octobre.

★ Un concours pour le recrute­
ment d’adjoints-techniques des 
travaux publics des colonies aura 
lieu en décembre. Se renseigner 
d’urgence à la Préfecture. .

avec un claquement significatif 
qui fit éclore immédiatement plus 
de 400 feuilles nazies dent un des 
plus beaux spécimens est dirigé 
par l’ancien rédacteur en chef du 
journal de Julius Stneicher, le 
vampire admirateur des fours 
crématoires.

N’est-ce pas là, la réplique du 
Loup à l’Agneau, bêlant une en­
tente pacifique qu’il n’obtiendra 
qu’en satisfaisant aux appétits 
toujours plus grands des carnas­
siers dont il sera perpétuellement 
la victime .

Mais ne vous cassez pas la nénette 
pour si peu, le coup, dit-on, sera paré 
par la nouvelle découverte d’un radio­
actif beaucoup plus meurtrier que celui 
qui fut lancé sur Hiroshima, et dénom­
mé le « 97 ».

Si après ça, vous avez conservé votre 
tête, c’est que vraiment vous êtes paré 
contre toutes les découvertes dont le 
rayonnement destructeur engloutira le 
monde entier sans que vous n’ayez plus 
rien à redouter de « l’ère de paix » à 
laquelle travaillent les plus grands sa­
vants du globe !

Marinette

Meipepto Nivernais
III] TOUT CE QÜi VA SH DÉROULER DANS 1_»7V NIÈVRE s . || 

FÊTES, SPORTS, MANIFESTATIONS DIVERSES >!

R.-H. D.
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la jYleilleure 
publicité Régionale 

se fait dans
« jfevet's-2)irrianche » 

le journal 
lu par lous r

our vos Baptèn?es, Noces et Banquets...

LA PATISSERIE S-ETIENNE
R. MUZEAU 2 Rue de la Barre NEVERS

SPORTS
13 Ü DIMANCHE 

(Sous réserve des modifications pou­
vant intervenir en dernière heure)

Son MCSKirOS Ses GLACES portatives

Ce n’est qu’un-cri d’alarme dans 
la presse française : le nazisme, ou 
plutôt le pangermanisme, renait.

Cette nouvelle n’est pas faite 
pour nous surprendre ; elle est la 
conséquence inéluctable des fai- 
ble'ssès dés Alliés à l’égard de la 
vaincue d’hier.

Si au lieu de s’entredéchirer, les 
Alliés avaient exploité leur victoi­
re et fortement appuyé leur botte 
sur’ la bête agonisante, nous ne 
verrions pas, moins de cinq ans 
après, l’éternelle Allemagne 
dresser la tête pour essayer 
nous mordre aux talons.

Ceci dit, force nous est bien 
constater que ce ne sont pas

re- 
de

les yeux qui ne veulent pas voir... 
et nous éviter une nouvelle catas­
trophe !

CONFÉRENCES MONÉTAIRES...
Que se passe-t-il exactement à Waship^ton ?

Albert-Paul
lilIIIIIIIIIlIllllllllllülIllIlillIillllIlIllIIBIC

DATES A RETENIR
★ 29 octobre, à Nevers, Foire- 

Concours des Reproducteurs Cha- 
rollais.

-fa 27 septembre à 10 h. 30, à la 
Préfecture, ouverture de la 2' ses­
sion ordinaire du Conseil Général.

★ 24 et’25 septembre, Fête des 
Vendanges â Garchizy.

★ 25 septembre à Nevers, Com­
mémoration du 31° anniversaire de 
la Victoire d’Orient. Rassemble­
ment place de l’Hotel-de-Ville à 
9 h. 45

★ 9 octobre, à Corbigny, Fête 
de l’institution St-Léonard.

1© Septembre — €n marge de 
la conférence américano-anglo- 
canadienne, A- Petsche a eu des 
entretiens financiers importants. 
« Officiellement » l'optimisme rè­
gne.

de 
les 

boches qui ont tort : on leur don­
ne une chance de se redresser, ils 
s’en servent, c’est logique... c’est 
à nous de les en empêcher.

Puisse, l’alerte donnée, dessiller
lllllllililîliillllllllillllllllllilllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

Le Film 
des

17 Septembre — £a conférence 
monétaire tripartite de Washing­
ton a terminé ses travaux. Des dé­
clarations faites il est difficile de 
se faire une opinion exacte {sur la 
portée de ces entretiens.

EXCEPTIONNELLES \\

Robes ipariées
SUR MESURES 

AVEC ESSAYAGES ®

Très Belle Qualité

10.000

MESDAMES !..

♦Coin-Paris
64 Rue du Commerce — NEVERS — Téléphone 10.26

B BI I F™ B™ g”5! pour ce début de saison
W U &J aTà tLl p2 h IM' fr" ^es cond*H®ns vraiment

il Septembre — Dans la Dor­
dogne, des cérémonies anniversai­
res se sont déroutées en commé­
moration des premiers parachuta­
ges d’armes, en septembre 47, par 
la H,.A-P

12 Septembre — On croit sa­
voir, dans les milieux générale­
ment bien informés de ta capitale 
américaine, que l'Angleterre de­
manderait un prêt de 3i2 millions 
de dollars.

tamis
en 7

14 Septembre — Goujours à 
Washington, JYÎ. f/îendès-france 
a ouvert la session du fonds mo­
nétaire, tandis que l’on se déclare 
satisfait des résultats de la Com 
férence tripartiie.

Gabardines
du 40 au 48

Et aujourd’hui 1 V', dernier jour
PROFITER de notre REMISE IMPORTANTE sur tous nos articlesPOÜR

IO°|o pour l’achat d’un article
!S°lo pour l’achat de plusieurs articles.

profitez-en pour vos Achats de Saison

à 9.950
NOUVELLES

*5 Septembre — ...jYfais !’opti­
misme officie! de commande n’est 
pas partagé dans les milieux fi­
nanciers de Jfondres où une vive 
inquiétude règne quant à la stabi­
lité de la livre.

DERNIERES
16 Septembre - Les 

conversations fiijapciè 
res franco-an?éricaii?es 
oi?t corprpencè, tandis 
que le Fonds rnonétai- 
re étudie, aujourd’hui, 
l’au|n?entation éven­
tuelle du prix de l’or. 
Et allez-y donc ! on va 
encore s’enrichir î

jjans l’affaire de l’incendie d’O- 
liveau, à ]YfarS> une arrestation 
a été opérée. Attendons que ta cul­
pabilité du prévenu soit définiti­
vement établie, ce qui sera peut- 
être fait à l’heure où ces lignes 
paraîtront, pour nous livrer, à un 
commentaire.

AUJOURD'HUI
SAMEDI
A 20 h. 30, à la mairie de De­

cize, réunion amicale des classes 
17 à 20 incluses.

★ Ce soir, séance du Cinéma 
Rural à Luthenay-Uxeloup.

★ A 20 h. 45, à la mairie de Cla­
mecy, cours et démonstrations de 
cuisine.

★ A 22 h. au Relais-Bleu, à Va- 
rennes-les-Nevers, Bal de Nuit au 
profit de la Caisse des Ecoles.

★ ASt-Pierre-le-Moùtier, à 21 h. 
salle Derrier, séance artistique des 
« Hirondelles » au profit des Pom­
piers.

★ A 20 h. 30 à la mairie de Mar- 
zy, assemblée générale de la Socié­
té de chasse.

DEMAIN
dimanche

★ 18 septembre, Fête annuelle 
de St-Amand-en-Puisaye.

★ 18 et 19 septembre, fête pa­
tronale de St-Aubin-les-Forges.

★ A 11 h. place de Gaulle à La 
Charité, aubade par la musique de 
Corbeil.

★ A 15 h. à l’aéroport de Nevers 
-Fourchambault, vol à voile.

★ A Nevers, Fête des Vendan­
ges, aux Montapins.

★ Fête de la Terre à Pazy.
★ A Chiddes, fête locale avec 

l’orchestre Jean Bouquette, en soi­
rée.

★ A St-Martin-d’Heuille, Pèle­
rinage à N.-D. de Pitié.

★ Ce matin à Nevers, Concours 
inter-sociétés de pêche à la ligne 
organisé par la Corcille.
• Nous approuver, c'est BIEN 

Nous soutenir, c’est MIEUX !
@ Adressez-nous vos critiques 

ou vos suggestions.

★ FOOTBALL.
— Fourchambault reçoit Vau- 

zelles.
— Olympique Nivernais reçoit 

Moulins, au Pré-Fleuri.
— La Machine reçoit Montluçon
— Decize va à la rencontre de 

La Combelle.
— Corbigny reçoit Noyant.
— Imphy reçoit Bellerive.
— Clamecy reçoit St-Pourçain.
— A.S. Garchizy reçoit A.S. Cla­

mecy (2).
— La Charité reçoit Château- 

Chinon.
— Cercy va à St-Honoré.
★ A partir de i4 h. grande fête 

sportive à Pougues : cross, lancer 
de grenades, tir... sous les auspices 
de l’entrainement prémilitaire.

QUE CHERCHEZ-VOUS..
Jéa clientèle qui, passant tous 

les jours devant votre porte, est au 
courant de toutes vos initiatives ? 
J/on, rf est-ce pas !... la clien­
tèle que vous désires attirer, c’est 
celle des bourgs et dés hameaux 
qui n’a même pas le temps de lire 
un journal chaque jour... Alors 
faites votre publicité dans "jfe- 
vers-Dimanche" !

CETTE semaine
★ i9 septembre, Course cycliste 

des Vendanges des Montapins à 
Nevers.

★ 19 septembre, Course cyclis­
te à St-Amand.

Lundi à 14 h. au Rex à Ne­
vers, réunion d’information de la 
Caisse Industrielle et Commercia­
le d’Allocation Vieillesse de la 
Nièvre.

PROCHAINEMENT
★ 24 septembre, Foire aux Vo­

lailles à La Charité.
★ 25 septembre, Kermesse à St- 

Léger-des-Vignes.
★ 26 septembre, Prix cycliste 

des Jeunes à Champlemy.
★ 25 septembre, prix cycliste 

des vendanges à Garchizy.
25 septembre, Course cyclis­

te à Devay.
iiiiiiiiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiimiiiiiiiiiiiinii:

Mobilisation partiel­
le en Grèce.



NEVERS-DIMANCHE LA VOIX DE LA RESISTANCElMWI
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SOUS L’INFLUENCE MALEFIQUE 
DES DIEUX

— J’en serais d’autant plus d’avis 
que Maître Béroud sera là d’ici une 
heure et qu’à eux trois ils arrive­
ront peut-être à, découvrir l’auteur 
de l’envoi de celte photo et par lui 
à connaître la' vérité.

Lorsque sa femme le mit au cou­
rant de sa visite, le colonel entra 
dans une grande fureur puis, d’un 
bond, il se rendit auprès des deux 
avocats se jurant bien de faire 
payer à son auteur cet acte abomi­
nable; après avoir recherché le mo­
tif qui avait pû faire agir l’expédi­
teur de cet envoi chacun fit connaî­
tre le- moyen qui lui paraissait le 
plus pratique pour le démasquer, 
persuadé d’arriver par lui à faire 
surgir la vérité et ce fut d’abord 
Maître Berne qui eût le premier la 
parole mais sa proposition fut re­
jetée d’un bloc tandis que celle de 
maître Béroud, tout en retenant 
l’attention, donna lieu à quelques 
objections car en voulant confier 
l’enquête à un détective privé on 
risquait des indiscrétions et, d’au­
tre part, en interrogeant le person­
nel du duc on mettait le coupable 
sur ses gardes et c’est alors que le 
colonel déclara qu’à son avis il fal­
lait mener l’affaire militairement 
c’est-à-dire qu’il fallait d’abord re­
connaître le terrain sur lequel on 
devait opérer, or, dit-il, celui-ci est 
Marseille puisque le recommandé

la Louve aux Yeux Verts
KO31ŒAIV OFIÆIU ATIQUE
est parti de là, c’est donc à Marseille 
qu’il faut aller, muni de la photo, 
afin de découvrir l’opérateur, en 
visitant tous les studios, si celà 
était nécessaire, car celui-ci une 
fois découvert, la chose irait vite; 
je connais à fond la technique de 
l’opération, ajouta-t-il, et je saurais 
mener le combat jusqu’à la victoire, 
l’un des deux adversaires devant, 
comme de juste, rester sur le ter­
rain.

— Bravo, dit maître Béroud, mais 
dans toutes les batailles il y a des 
combattants et non pas un combat­
tant et c’est pourquoi je vous pro­
pose de me prendre comme officier 
d’ordonnance afin d’être toujours à 
vos côtés dans les cas durs.

— Accepté,.mais à condition que 
maître Berne veille attentivement 
sur ceux que nous laissons à sa 
garde, c’est-à-dire sur les deux 
fiancés et sur leurs mamans.

— Soyez sans crainte, chers amis, 
j’y veillerais.

Le départ décidé eût lieu le soir 
même et, dès le lendemain, le colo­
nel escorté de maître Béroud com­
mença sa tournée chez les photo­
graphes de la ville mais, hélas, au

r/jo
bout de deux jours, il n’avait encore 
rien découvert car à chaque pré­
sentation de la photo, chacun dé­
clarait qu’elle ne sortait pas de chez 
lui; d’autre part les nouvelles re­
çues de Lyon n’indiquaient aucune 
amélioration dans l’état de santé des 
deux, victimes et maître Béroud 
commençait à désespérer lorsque le 
matin du troisième jour un petit 
photographe installé depuis peu les 
orienta sur les ouvriers en chambre 
travaillant pour diverses maisons, 
mais plusieurs furent visités sans 
résultat.

— Je crois, dit maître Béroud, que 
nous perdons notre temps, car je 
doute que ces retoucheurs possè­
dent l’outillage néce*saire a ce 8en~ 
re d’opération.

— Allons toujours, dit le colonel, 
dureste il ne nous en reste plus que 
sept à visiter avant d’être fixé sur 
la valeur de mon idée.

Les deux premiers n’apportèrent 
aucun intérêt à l’affaire, mais le 
troisième, après avoir regardé avec 
la plus grande attention la photo 
présentée et l’avoir retournée, dans 
tous les sens, déclara : « Cette photo

x-e: plus passioivivawt
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sort de chez Phillipp, lui seul pos­
sède ce genre de carton, malheureu­
sement, depuis huit jours il a quitté 
le quartier pour s’installer je ne 
sais où, car il a, paraît-il, hérité 
d’un parent. C’était temps, allez, car 
avec ses gosses, il crevait de faim...»

Muni de ce renseignement, les 
deux enquêteurs décidèrent d’aller 
dans les postes afin d’interroger les 
facteurs et grâce à cette idée génia­
le, ils parvinrent enfin à découvrir 
la demeure de ce dernier dans le 
quartier de la Gapelette où ils arri­
vèrent avant midi et eurent la 
chance de ne rencontrer au domi­
cile de celui-ci que sa femme qu’ils 
interrogèrent avec tant de bonho­
mie et d’alléchantes promesses 
qu’elle n’hésita pas un seul instant 
à reconnaître que c’était bien son 
mari qui avait exécuté cette photo 
pour le compte d’une grande dame.

Comme ils allaient se retirer, le 
photographe entra et sans que sa 
femme ait eu le temps de le met­
tre au courant, il reçut les deux 
visiteurs dans un petit atelier fort 
bien aménagé.

— Vous désirez, Messieurs ?

— Voici, cher Monsieur Phillipp, 
pourquoi nous venons vous trouver, 
dit le colonel : il y a quelque temps, 
alors que vous habitiez au Vieux 
Port, vous avez exécuté pour ma 
cousine une photo dont le fini est 
vraiment digne d’un véritable ar­
tiste et c’est pourquoi nous venons 
vous demander s’il vous serait pos­
sible de nous en faire trois autres 
spécimens; il est inutile de vous 
dire qu’ils vous seront payés au 
prix fort si vous nous les faites 
dans un laps de temps réduit car la 
Duchesse doit partir avec nous dans 
deux jours pour l’Australie et dé­
sire emporter ces photographies 
dans sa famille.

— De quelle photo s’agit-il, de­
manda Phillipp.

— Voici, dit le colonel, une de 
celles que vous avez exécuté.

Phillipp la regarda, puis la rendit 
en disant : « Je regrette, Messieurs, 
de ne pouvoir vous satisfaire mais 
cette photo ne sort pas de chez moi.

— Je vous demande pardon, elle 
sort de chez vous.

— Non, Messieurs, elle ne sort pas 
de chez moi.

— Vous mentez, dit maître Bé­
roud, elle sort d’autant plus de chez 
vous que vous êtes, à Marseille, le 
seul à posséder ce genre de carton­
nage et. si vous continuez à nier il 
vous faudra aller vous expliquer 
au commissariat de police, pour 
commencer, car, monsieur Phillipp, 
vous êtes une canaille et vous vous 
êtes prêté à une action malhonnête 
qui ne vous enrichira pas pour 
longtemps.

— Je crois, Monsieur, que vous 
m’insultez...

— Assez, dit le colonel, inutile de 
nier plus longtemps, d’abord parce 
que votre femme a reconnu que 
c’était bien vous qui avez fait ce 
travail, ensuite parce que votre 
complice vous accuse d’en être le 
promoteur et, enfin, parce que ce 
carton vous désigne comme l’exé­
cuteur.

— Ah, la coquine, elle ose m’ac­
cuser alors que c’est elle qui, pro­
fitant de ma misère, m’a soudoyé et 
fait de moi son complice, c’est trop 
fort et vraiment elle a du toupet, 
mais je n’ai pas détruit les photo­
graphies qu’elle m’a fourni pour 
faire ce travail, ainsi qu’elle me 
l’avait fait promettre.

— Et où sont-elles ces photogra­
phies que vous prétendez détenir ?

Phillipp ouvrit un placard, en tD 
ra un sachet et exhiba devant ses 
visiteurs la photo de Claude en 
-train de travailler et une de Roi- 
lande en robe de chambre.

■— Mais, dit maître Béroud, ces 
photographies n’ont aucun rapport 
avec celle-ci.

— Certainement non, mais c’est de 
ces deux-là que j’ai tiré celle que 
vous possédez.

— Celà ne me paraît guère pos­
sible, reprit maître Béroud, car, en­
fin, il y a loin entre un homme assis 
devant sa table de travail et le mê­
me homme enlaçant la taille d’une 
courtisane.

— Certes, le travail est délicat et 
demande certaines qualités techni- 
qujo, mais voyez qu’on y arrive tout 
de même; cependant, je dois vous 
avouer que celà ne m’est arrivé 
qu’une fois, que je l’ai bien regretté 
et que je le regrette bien davantage 
maintenant, mais ma femme était 
malade, je n’avais pas d’argent pour 
la soigner et mes enfants avaient 
faim...

(A suivre).
Illllllllllllilllllllllllllllllllllllllllllllllllll

NOTA — Nous rappelons à nos 
abonnés “Individuels” que l’abon­
nement d’un an leur donne droit à 
toutes les Editions A (Edition Gé­
nérale), l’Edition « Complémentai­
re » étant réservée aux abonnés en 
« groupe » et Centres de Lecture.

L'IGIE DE D1SW1
NOUVELLE
Après cinq ans d’absence, je fus 

surprise en arrivant à Dasqua de 
voir tous les volets fermés, alors 
que jadis ceux-ci ne servaient de 
clôture que pendant de longues ab" 
sences. Or, le jour pointait à peine 
lorsque je soulevais le loquet de la 
porte de Tante Agathe mais, à ma 
grande stupéfaclion, la porte resta 
close et je dus frapper et appeler 
pour qu'elle s’ouvrit devant moi.

Comme je manifestais mon éton­
nement, Tante me dit : « Que veux- 
tu, depuis plus de deux ans il en est 
ainsi, rapport à celui qui habite la 
« Sapinière » et qui est un drôle 
d’indix idu ; d’abord on sait ni d’où 
y vient, ni ce qu’il fai* tout seul 
dans c’te maison laite pour loger 
toute une lamille et même que. lors­
que la Brigitte a été y faire ses of­
fres de service, y l’a regardée d’une 
drôle de manière et lui a dit que si 
y l’en avait besoin y saurait ben lui 
dire, et jamais depuis personne est 
rentré même dans le parc, y fait 
son ménage, son jardin...

« .. .Et même que personne s’oc­
cupe de son linge, pourtant l’est 
toujours mis comme un milord ; 
des fois y part, on sait même pas 
où, puis quand y revient il amène 
un gosse toujours sale et dépenail­
lé qu’îl a récolté par là quelque 
part. Alors on entend celui-ci crier 
ou rire pendant quelques semaines 
puis, tout à coup, a disparait et c’est 
fini. Dès ce moment l’homme n’a­
chète plus de viande ni pour lui ni 
pour ses chiens. Ça dure toujours 
plus d’un mois, puis v’Jaqui repart 
et ramène un autre gosse et, què- 
ques semaines après a recommence 
à plus acheter de viande...

« ...Mais figures-toi que l’autre 
semaine, comme le père Gustave 
passait devant la Sapinière, v’ia 
qu’il entend pleurer le gosse qu’é­
tait là depuis plus d’un mois ; alors 
y s’aggripe au mur et il entend le 
gamin qui disait en pleurant : Non, 
non, je veux pas aller au Paradis., 
mais le lendemain le gosse était plus 
là et le boucher revoyait plus l’hom­
me. Alors on a compris et hier le 
père Gustave a été dire la chose aux 
gendarmes. Sûr que ceux-ci vont 
pas tarder à venir, mais en atten­
dant v’ia au moins une dizaine de 
gamins qui disparaissent. »

Il était à peine dix heures, lors­
que je vis, en effet, apparaitre trois 
gendarmes accompagnés du briga­
dier ; ils entrèrent en passant pour 
questionner ma tante qui leur fit à 
peu près le même récit qu’elle m’a­
vait fait quelques heures plus tôt. 
En quittant la maison ils entrèrent 
chez le Maire, et l’enquête continua 
presque tout le jour.

Ce fut dans tout le village une 
véritable journée de commérages, 
tout le monde s’attendant à voir 
l’homme emmené les menottes aux 
mains. Or, ce ne fut que le lende­
main que les gendarmes se rendi­
rent à là Sapinière. En un instant 
tous les habitants furent réunis de­
vant la grille clôturant la propriété 
et Jes langues allaient leur train 
lorsque les gendarmes apparurent, 
accompagnés de celui que l’on ap- 
p fiait communément « l’Ogre »... 
mais quelle ne fut pas leur stupeur 
en voyant les agents de la force pu­
blique lui serrer la main en s’ex­
posant de l’avoir dérangé.

Devant çettp foule amassée de­
vant son domaine, le solitaire re­
garda tous ces gens avec un air de 
mépris puis, refermant la grille, 
on le vit remonter vers sa demeu­
re par la grande allée bordée de su­
perbes sapins, escorté de ses deux 
fidèles compagnons, deux énormes 
molosses dont les crocs puissants 
savaient inspirer le respect et la 
prudence à ceux qui auraient été 
tentés de l’oublier.

Or, savez-vous quel était cet ogre 
qui mangeait les enfants ?

Tout simplement celui qui devint 
^qelfjqes années plu# tard mon ma-

ri, un philanthrope qui passait son 
temps à recueillir les enfants, aban­
donnés dans ce grand Paris où la 
misère est masquée par l’opulence, 
et qui, après un séjour de quelques 
semaines au cours desquelles il s’ef ■ 
forçait de leur faire oublier leur 
misère, les plaçait au « Paradis », 
institution où ils recevaient, avec 
des soins particuliers, une éduca- 
tion susceptible de leur permettre 
de devenir des hommes honnêtes
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et bons, capables de rendre à leur 
tour de grands et utiles services.

Et maintenant, à Dasqua, on ne 
parle plus de l’Ogre que pour en 
vanter les mérites... Ce qui ne nous 
empêchent pas, pour vivre heureux, 
de vivre cachés derrière les murs 
de notre petit domaine où chantent 
dans le calme des beaux jours, les 
petits oiseaux et où sont toujours 
recueillis ceux que le vice ou la mi­
sère a privé d’asile.
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— La société des Etablissements Gar- 
din et Habert a transféré son siège so­
cial de la rue du Champ de Foire, à 
Nevers, à la Baratte à St-Eloi.

— M. Malbequi, d’Auxerre, a acquis
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la boulangerie Chatillon à Corvol-l’Or- 
gueilleux.

— A Tannay, le bail d’un commerce 
de photographie, consenti par Mme Hit- 
tinger à M. Gharnet, a été résilié.

— M. Barbotte a acquis la pharmacie 
Lécuyer à Cercy-la-Tour.

— M. Dallois, de Moulins, a acquis 
un fonds de bonneterie appartenant à 
la société Charbonnier père et fils et sis 
rue du Commerce à Cosne.

— Mme Vve Mousselin, de Sancoins, 
a acquis la pâtisserie Nourry à Donzy.

— M. Attal, de Coulanges-les-Nevers, 
a acquis le bail commercial de la Ville 
de Troyes, rue de la Barre, à Nevers.

— Des modifications ont été appor­
tées dans la répartition des parts de la 
société des Etablissements Louis Libault 
et C° à Plagny.

— La Bonne Maison, à Nevers, a por­
té son capital à 5.500.000 francs et mo­
difié l’article 14 des statuts.

— A Château-Chinon la Société Mor­
van va porter son capital à 15 millions.
2° PUBLICATION

— Le bail artisanal d’une marëcha- 
lerie-serrurerie, sise rue du 4-Septem- 
bre à Fourchambault, consenti à M. 
Till, a été résilié par accord réciproque 
des parties.

— A Cosne, M. Hoube a acquis le ba­
zar-armurerie Le Masson, rue Duguet.

— A Nevers, la société Covini a don­
né en gérance libre à M. Pachout, un 
fonds de vins et spiritueux, sis Quai de 
Loire.

— M. Prat Henri, de Nevers, a été 
nommé gérant de la Société Q.O.V.I.N.I

— A Nevers, la société COFINA, fbg 
de Mouèsse, a été déclarée en liquida­
tion judiciaire.

Dans lesScciétés 
d’affaires

— Un jugement rendu par le Tribu­
nal de Cosne, à la requête des Etablis­
sements Lambiotte à Premery, homolo­
gue la décision des porteurs de bons 
5 114 °|o 47 de se grouper en une masse 
jouissant de la personnalité civile.

Les Ventes 
aux enchères 

— 19 septembre à 14 h., au domicile 
deM, Thumerelle, à La Marche, vente 
sur licitation, en 6 lots, des bâtiments, 
terres et prés, dépendant de la commu­
nauté Griveau.Seguin. Total des Mises 
à Prix : 337.200 frs.

— 2 octobre à 15 h., à la mairie de 
Trucy-l’Orgueilleux, vente de 35 chênes 
et 4 hêtres pour bois de charpente.

— 8 octobre à 14 h. à la Justice de 
Paix de St-Amand-en-Puisaye, adjudi­
cation sur surenchère du dixième, de 
l’Usine Céramique Manugrès. Mise à 
prix 748 mille francs.

Si vous avez ni?
Salon d’Attepte...

Membres des Professions Libé­
rales,

Bureaux Administratifs, 
Commerçants,

Laissez « Nevers-Dimanehe » à la 
disposition de ceux qui ont re­
cours à vos services, ils trouve­
ront le temps moins long, car sa 
lecture les intéressera au plus 
haut point.

290

295
790
495
230

frs

frs

frs

frs

frs

frs

Le Gérant, Ant.-Emile Desroches. 
Imp. « Nevers-Dimanehe », à Moiry

LES FOIRES 
DE LA SEMAINE

Lundi — Chatillon-en-Bazois.
Mardi — Deciae.
Mercredi — Entrains.
Jeudi — St-Pierre et Luzy.
Vendredi — St-Brisson.
Samedi — La Charité.
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